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Chapitre I


LE Q.I., L'INTELLECT, LA PENSEE, LE MENTAL


1-Introduction


Le QI.., l’intellect, le mental c’est l’apanage du cerveau gauche (Le principe masculin, voir tableau dans le chapitre V : Le couple). Il a accumulé des données que l’on a apprises depuis que nous sommes nés. Les chiffres, le calcul, les lettres, l’écriture, l’arithmétique, l’analyse, l’histoire, la géographie, la physique, le système planétaire… il entretient notre côté cartésien.


Il représente en fait le niveau de conscience humain où on en est actuellement sur la terre. Ce plan nous donne une intelligence qui ancre en nous des croyances qui ne sont pas toujours justes ou universelles. L’intelligence cartésienne se heurte à la vérité. Voici quelques éléments qui remettent en question ce que l’on croit savoir.


Le 1er petit bug : Chaque époque a ses certitudes… la terre est plate mais avec le temps, cela change, voyez maintenant : la terre est ronde.


Le 2ème petit bug touche le savoir qui est différent suivant l’endroit sur la terre où on habite. Par exemple la notion de temps en Chine, n’est pas la même qu’en Europe, en occident. La connaissance n’est pas la même chez les ¾ des humains. Par exemple chez les orientaux et africains la réincarnation fait partie de leurs croyances. Tandis que ¼ de la population n’y croit pas… cela concerne l’occident… c’est étrange, non !


Le 3ème petit bug concerne l’éducation scolaire. Notre apprentissage développe la moitié de notre cerveau. C’est le principe masculin, le cerveau gauche, l’intelligence rationnelle, logique, linéaire, la matière, le scientifique… Peut-être est-ce pour cela que notre planète est dirigée surtout par des hommes. Les femmes, comme l’homme, la peuplent depuis des millénaires, mais elles ont le droit de voter en France depuis 1944. Cela fait à peine 70 petites années… c’est bizarre, vous ne trouvez pas !


Le 4ème petit bug montre de grands décalages entre les civilisations. De tout temps il y a des êtres primitifs (proches de l’animal) sans individualité, apparemment il en reste encore quelques-uns…, jusqu’à des êtres réalisés, omniscients, dans la compassion totale… on les appelle des sages. Bien sûr entre ces 2 niveaux extrêmes, il y en a d’autres (voir tableau de l’échelle de Jacob chapitre IV : La souffrance) . Les sages possèdent la vraie connaissance, la justesse en toute chose, des valeurs morales inépuisables et sont désintéressés. Ils représentent l’idéal de vie humaine, la plus haute, l’excellence dans le savoir des qualités de cœur et tout le monde le sait. Pourtant ce ne sont pas eux qui nous enseignent, qui nous guident, qui nous dirigent, que l’on a élus… c’est bizarre, ils possèdent toutes les clés du bonheur mais ils ne sont pas à des postes clés pour diriger le monde. Que fait-on ?


Le 5ème petit bug ennuyeux touche la Création, ce Tout qui est merveilleusement, que dis-je, miraculeusement bien fait. Il n’y a qu’à voir la complexité et la beauté du fonctionnement du système planétaire et solaire, des minéraux, des plantes, des animaux, des humains, de l’air, de l’eau… tout y est minutieusement orchestré. Nous, petits humains dits « développés », surtout en occident, on en explique à peine 1%. On n’est même pas sûr que ce que l’on sait soit juste. En 2015 on met encore de côté le cerveau droit, le principe féminin composé de l’intuition, la créativité, l’amour, l’humanisme, l’ouverture, la paix, la vision globale du monde, le spirituel, la Création, le Tout, la Conscience, l’omniscience… On ne soupçonne pas l’étendue de cette intelligence et combien elle apporterait de cœur, de sagesse à tous… Notre manque de lucidité donne encore une grande place à notre mental, au matériel à chaque minute qui passe.


Je vais m’arrêter pour l’instant à 5 bugs, mais sachez qu’avec l’intellect, le QI, la pensée, il y a des milliers de contre-vérités. Tant qu’on privilégiera le mental, on entretiendra de la souffrance. Eloigné des valeurs de cœur, de sagesse, on subira nos systèmes de fuite, de sabotages… et cela augmentera. Nos jugements, nos critiques, la souffrance, le stress, la guerre dans le monde… feront alors partie de notre réalité pour longtemps !


Voyons l’influence de l’éducation scolaire et familiale en lien avec le plan de conscience actuel (et tout est juste et parfait dans la création… mais chaque jour ça change… ouf !).


1 Nous n’apprenons pas à vivre l’inconnu, à accueillir des choses nouvelles. Enfant nous découvrons tout ce qui est connu par les adultes à ce jour… et ils nous disent que c’est la vérité.


2 Il nous est également transmis la dualité (voir chapitre : La dualité), « ça c’est bien et ça c’est mal ». Nous apprenons « la séparation ». « Ça c’est un homme, c’est comme ça et une femme, c’est comme ça… et nous les hommes ont est les plus instruits ». On apprend également via les religions que sur terre l’humain est damné, un pêcheur, et cela entretient de la culpabilité. Le salut, si nous sommes obéissants, nous le connaîtrons peut-être au paradis, une fois morts… On apprend la désunion entre le monde matériel et spirituel !


Vous commencez à voir un peu plus réellement ce que nous dit le Q.I., le mental, le connu. ? Ce n’est pas fini, vous allez voir ci-dessous, l’étendue des dégâts… mais non, Gilles tout est juste et parfait. Ah oui, c’est vrai, c’est dur ce truc.


Le mental nous enlève et nous supprime le moment présent. Il nous aveugle au sujet de la réalité car il nous fait ressasser le passé ou imaginer un futur hypothétique. Cela peut-être désagréable à entendre mais c’est vrai. Le mental est incapable de vivre le présent sans arrêter de faire tourner nos pensées dans notre tête. Il ne peut même pas concevoir le présent tant il est encombré de souvenirs passés et que tout ce qu’il imagine est déterminé par les expériences du passé… ce n’est pas beau ça, hein ! En fait le mental a peur du moment présent, de l’inconnu et du vide. Il nous sécurise, c’est pour cela qu’on l’aime bien. Il ne peut que fonctionner comme cela encore et encore, il est répétitif. On peut dire que la pensée ne peut se faire qu’à propos du connu, elle est donc circulaire. Elle n’est jamais originale et nouvelle. Là, cela commence à être grave car on n’est pas dans le vivant avec le mental, on est en fait dans la mort. Eh bien, cela ne m’étonne plus maintenant que presque partout les gens sont tristes, râleurs, négatifs, on est peut-être tous dans la mauvaise direction pour aller vers le bonheur et cela expliquerait pourquoi pratiquement personne ne l’est… Ah ! Si, oui quelques-uns… les sages… tiens tiens ! Ah ! Oui c’est vrai ils nous disent, eux, que le connu est mort et que l’inconnu toujours vivant ou que le passé est mort et que le futur n’est pas encore né, que l’intellect est un cadavre et enfin que pour être vivant il faut être dans le moment présent, l’inconnu (du mental). C’est en fait dans la vraie réalité.


« Le connu est le mental et l’inconnu est la Création,


le Tout, le divin… »


Le mental c’est le connu, la connaissance du passé, ce qui nous empêche de voir la réalité… le moment présent. Ceux qui possèdent le QI le plus élevé sont totalement dans cette attitude.


« Il faut peut-être que je lâche tous mes conditionnements, mon éducation, mes croyances, oui mais c’est bien d’avoir une casquette sur la tête même si cela ne rend pas plus intelligent ». Oh ! C’est compliqué d’être simple. Il faut dire que notre mental c’est plus de 70.000 pensées par jour. Il travaille du matin au soir à compliquer notre vie puisqu’il attend des circonstances qui n’arriveront jamais, il regrette un passé qui est passé pour toujours. Le savoir n’est jamais compréhension puisque le savoir est emprunté, il vient toujours d’autrui (de l’école, des parents…). La vraie compréhension, elle, ne nait que de la Conscience qui est, dans chaque moment présent. Donc si vous voulez comprendre, vous devez dès maintenant commencer à désapprendre tout ce que vous avez appris car le savoir fonctionne comme une barrière qui doit être abandonnée.


Si vous voulez que l’inconnu, le réel soit, le connu du passé qui tourne en boucle doit cesser. La compréhension concerne l’inconnu, le savoir concerne le connu, le savoir est votre mémoire, votre paraître.


« Tout savoir est donc illusoire, seuls les gens ignorants croient


savoir, les gens sages savent eux, qu’ils ne savent pas ! »


Rappelons-nous : quand nous sommes nés, nous étions dans le non mental, dans le moment présent, vivant, spontané. Et puis l’éducation parentale et scolaire a commencé à nous formater, nous programmer et notre mental s’est rempli.


« Le mental ne voit pas la réalité donc il ne peut que


l’interpréter en positif ou en négatif »


« Le passé est mort et le futur n’est pas encore né »


2-Les problèmes causés par le mental


Lors d’un cauchemar vous êtes obligés de vous battre ou vous subissez l’histoire, c’est horrible. Vous faites tout pour vous en sortir (chaque jour… euh ! chaque nuit) mais étant dans l’inconscience de votre sommeil, c’est réellement impossible. Dans votre vie si vous êtes dans votre mental (99% des gens sur terre) vous êtes alors dans le connu de votre passé et donc pas conscient du moment présent, de la réalité, vous n’êtes pas éveillé. Vous êtes endormi = le processus quand on pense.


Nous croyons être libres mais nous sommes encore esclaves… de notre mental. Le mental nous maintient dans un triangle de souffrance, dans la position de victime ou de sauveur ou de persécuteur. Le but de la vie, de l’existence même, est d’en sortir, de vivre le moment présent, d’être créateur… Vous vous rendez compte : devenir une partie du Tout, une partie de Dieu, une partie de la Création, même si c’est une réalité, « ce n’est pas possible… », dit mon mental. La raison d’être de la personne ne devrait-elle pas être de tout faire pour atteindre le bonheur ? Non, vous préférez rester esclave de vos films intérieurs, sachez quand même que les scientifiques ont prouvé que l’agitation mentale pompe 99% de notre énergie (cela nous empêche de nous reposer). A peine 1% de notre vie nous sommes dans l’attention, la présence. Alors si vous avez 20 ans, 40 ans, 60 ans… d’esclavagisme, il est peut-être temps de reprendre les rênes de votre vie afin de commencer à vous entraîner à la liberté et pouvoir être dans le moment présent.


Ce cercle sans fin commence dès le matin au lever. Vous êtes assailli de questions et d’obligations avec la liste des choses à faire. Dès que vous êtes sous la douche vous n’êtes pas à ce que vous faites, vous êtes dans vos pensées, hier ou il y a un an, vous vous êtes projeté dans ce que vous alliez faire tout à l’heure ou le week-end prochain. En fait, dès le lever vous vous sabotez, dès que vous ouvrez les yeux et toute votre journée va être conditionnée ainsi ; vous ne vous donnez aucune chance d’accueillir le moment présent et la nouveauté. Nous sommes les rois des apparences. Alors quel film, quel rôle vais-je jouer ce matin au lieu d’Etre ? Je vais ressasser le passé, agir par habitude, me projeter dans l’avenir, et une foule de sentiments va m’assaillir. La peur, l’anxiété, le doute, la culpabilité, l’envie, la jalousie, la justification, la colère, la honte vont revenir à la surface. Et tout cela va influer sur mon comportement et je vais me sentir inférieur ou supérieur et je vais imaginer des stratégies pour arriver à mes fins… et c’est sans fin ! Tout cela va aimanter, créer des évènements… une vie leur ressemblant.


« Surveille tes pensées, elles deviennent tes mots,


Surveille tes mots, ils deviennent tes actions,


Surveille tes actions, elles deviennent ton caractère


Et surveille ton caractère, il devient ton destin »


Gandhi


En agissant mécaniquement et inconsciemment, tout ce que nous faisons est faux… ce n’est pas sain, juste, conscient, sage ! Celui qui vit avec des idées fixes et des préjugés a une vie morte car il n’est jamais spontané. Dans ce cas c’est impossible d’avoir une relation juste avec la situation existante. Alors on fonctionne avec de vieilles conclusions (du passé) qui dans le moment présent ne sont plus pertinentes. Seule la Conscience peut être juste, à chaque instant.


En fait le mental commence son activité vers 3 ans et s’il ne s’arrête plus, il tue votre créativité, « la Création », le Tout, votre vie. En restant coincé dans la dynamique mentale on maintient aussi toutes sortes de peurs. Nous recherchons alors des sécurités (être assuré par des assurances), des certitudes, on ne veut aucun danger (tu as fermé la porte à clé chérie ?). Une sorte de magnifique emprisonnement nous amène à vivre sans conscience… donc à mourir dans l’inconscience. Quand on ne peut pas arriver à être dans la conscience, que fait-on ? On est dans une partie du Tout ou du rien du tout, dans un parti politique, une religion, un dogme… et là c’est dangereux. Comme on est séparé on n’entend plus l’autre, on a des avis sur les choses et point final ! En fait nous faisons l’autruche. Alors, les problèmes se réactivent dès que nous voyons « l’autre », notre concurrent, notre inverse, notre complément, notre conjoint et la peur vient dès que nous quittons notre cœur. Le problème n’est pas l’autre, ce sont vos pensées, vos tensions, votre ignorance. Mais pourquoi les sages nous traitent d’ignorants ? Parce qu’en fait, le mental n’existe pas… si… cherchez le… il est où ? Vous ne le trouverez pas… non… car en fait ce ne sont que des pensées qui passent. Vous ne pouvez pas avoir mal aux pensées ! Le problème n’est pas la pensée, mais l’attachement qu’on lui offre, la croyance en nos pensées. Toutes les pensées sont impersonnelles, même nos commentaires intérieurs sont des pensées auxquelles l’on croit. Laissez vos pensées, vos sensations se déployer, passer simplement. Arrêter d’y croire, de vous y accrocher, de vouloir tout contrôler.


« Les pensées, les idéologies sont des cercles vicieux, on


tourne en rond et on n’arrive nulle part…


Ah ! Si, à être déçu de la soi-disant vie ! »


3-Le mental et le Tout, la spiritualité, la Création


Comme nous l’avons vu, le mental actuel nous amène au Q.I., le cerveau gauche, le linéaire, le connu, c’est une approche valable mais partielle. Dans cette approche nous sommes certains que les choses, le monde sont ainsi. Comme on le croit. Plus nous sommes persuadés de tout savoir et plus le mystère de la vie s’évapore car un fait n’est qu’une toute petite partie de l’existence. La vie n’est pas que matérielle, elle est imprégnée de quelque chose qui la transcende. Comme cela n’est pas saisissable et visible, la science se transforme peu à peu… automatiquement, qu’en technique, elle ne devient alors que mécanique… l’humain devient un robot… boulot, métro, dodo !


« Le savoir ne nous rend... jamais aimant ! »


Le mental vrai, à l’origine, est basé sur une recherche intérieure, là est la vraie clé pour accéder à l’amour véritable et au bonheur. Ensuite seulement on peut ajouter le progrès matériel qui sera alors au service du cœur.


Actuellement nous savons qu’il y a la naissance puis la mort mais la vie est bien plus que cela. La vie est supérieure à la technologie. Comment loger l’éternité dans une si petite tête, autant s’efforcer de mettre la mer entière dans une cuillère.


« Si nous ne recherchons que le connu, nous ne connaitrons


jamais la Création, Dieu, le Tout »


La pensée est gardée dans des livres, c’est notre connu, mais les livres sont comme des cartes, vous pouvez devenir savant, un érudit sans savoir trouver le lieu de votre destination ! Le savoir, les livres ne sont pas le plus important, c’est ce qui est vrai qui est le plus précieux. La réalisation de Soi est une connaissance directe, alors que la connaissance acquise à travers les livres est une connaissance empruntée.


La création ne passe qu’entre deux pensées, donc le mental n’y a pas accès. La compréhension mentale de la spiritualité est une forme d’intelligence purement logique qui amène un changement extérieur. La compréhension expérimentale intérieure comporte notre adhésion, nous la saisissons dans l’instant présent. Comme l’eau à 100 degrés devient vapeur, le charbon peut se transformer en diamant, le mental peut changer, pour servir le divin, le Tout, la Création.


« Tous ceux qui cherchent, intellectualisent, ne cherchent pas


au bon endroit, donc s’éloignent du Soi »


« Je vous rappelle que le mental n’a pas accès au Soi ! »


Nos pensées sont créées par la conscience universelle et non personnelle. Elles sont une création cosmique et nous ne pouvons revendiquer d’en être l’auteur. Alors retournons dans la dynamique enfant, c’est-à-dire naturel… spontané, dans le non connu, le moment présent, la réalité… sans aucune séparation entre Soi et le monde. Le premier niveau de l’existence est superficiel, il nous apporte des plaisirs temporels, il est créé par le mental individuel (Voir le chapitre III : « La personne »), le deuxième est le « mental » universel, il nous apportera la paix éternelle. En occident on pense pouvoir orienter les choses mais la seule orientation possible que chacun puisse faire qui tienne dans le temps, c’est d’avoir la paix en Soi. Certes le corps mental et le corps physique existent (du moins un certain temps entre 1 et 100 ans) mais ce n’est pas ce que nous sommes, seule la Conscience nous permet de voir ce que nous sommes réellement.


Tout ce qui vous arrive de nouveau dans votre vie, est un message de la Création, de la Conscience, du Tout, de Dieu (nommez-le, comme vous le souhaitez). Si vous l’acceptez, vous êtes vivant, si vous le rejetez, vous restez dans la mémoire, le connu, la fermeture, l’égo, le JE qui a peur de la mort, de l’inédit.


Seul votre intellect est aveugle, il ne peut choisir la bonne direction, et donc votre vie n’a pas de sens. Par contre, quand l’intellect est entre les mains du cœur, qu’il a trouvé les yeux du cœur il ne peut voir que la vérité, la vie. A ce moment-là, vous ne pouvez plus être un intellect et vous commencez à devenir alors un sage. Votre mental a créé le temps et vous lui laissez la direction de votre vie quotidienne. Par contre votre corps et votre esprit eux, vivent au présent. Nous sommes nés divins, puis notre égo nous a poussé à abandonner le chemin spirituel. Nous avons voulu nous épanouir, progresser en développant notre mental. L’existence est avant la pensée, elle n’est donc pas mentale, être c’est un état qui est au-delà de tout, c’est connaître ce qui est fondamental. Si vous ne faites que « réussir », vous perdez la paix de l’esprit en chemin, c’est le cours naturel des choses. Rappelez-vous, vous n’êtes pas que votre nom, que votre renommée, ni que votre compte en banque, vous êtes aussi une âme, le Tout, alors agissez en tant que tel.


Faites le premier pas vers la clarté la Conscience, la vérité de ce qui est. Si vous êtes vraiment courageux, vous remettrez en question tout ce que vous savez. Quand vous voulez convaincre quelqu’un, c’est la preuve que vous avez peur de penser autrement et en fait vous n’êtes pas sûr de vous. La confusion sape les racines de votre savoir du moment. Ne vous accrochez à aucune croyance, demeurez dans ce vide de la non-croyance, du savoir, des religions, des politiques sinon vous allez souffrir.


Avoir atteint la perfection signifie qu’il n’existe plus aucune possibilité de croissance. Il n’y a qu’une voie qui est parfaite, c’est celle de la découverte de chaque moment présent à chaque instant. N’attendez pas le parfait, si vous attendez, pour partir dans l’avion parfait, vous ne partirez jamais. Car les avions se perfectionnent à chaque instant. Commencez à avancer, au début de cette expérience il ne se passe pas grand-chose. Vos pas peuvent être incertains, trébuchants, combien de fois vous relèverez-vous ? Jusqu’à ce que peu à peu, vous vous teniez fermement sur vos deux jambes.


La fuite dans le temps en courant après un objectif est vouée à l’échec, ainsi vous ne serez jamais sécurisé. Nous restons préoccupés par notre projet donc un mental sécuritaire, vivant pour le futur et nous passons à côté du présent, de la vie réelle.


Un funambule se balance sans cesse de droite à gauche, c’est ainsi qu’il se maintient au milieu, c’est là le mystère. Pour rester au centre, il faut être illogique car le milieu n’est pas statique en fait, il est dynamique. Le mental créé constamment des idées au sujet du réel. Nous n’affrontons jamais la réalité telle qu’elle est, il y a toujours un écran de pensée, et la pensée déforme continuellement la réalité. Nous ne voyons jamais ce qui est. Notre imagination travaille nos désirs et ils n’arrêtent pas de colorer les choses. Lorsque nous voyons par le cœur, nous voyons alors la réalité.


Notre mental peut nous faire croire que nous sommes enchaînés extérieurement et pourtant au fond de nous, nous sommes aussi libres qu’un oiseau dans le ciel. Nous pouvons nous réfugier en restant dans un coin chez nous par simple peur de la vie quotidienne mais sachez que vous n’êtes pour autant pas réellement libre.


Pour avancer en toute quiétude, suivons notre cœur. Le cœur, lui, est très subtil, il va vers la poésie, le non calcul, l’émotion, la sensibilité, la compassion. Avec le cœur vous ne jouerez plus le jeu du nationalisme, fascisme, socialisme… vous ne vous préoccuperez plus des idéologies. Une idéologie est un concept, une abstraction du mental, de la tête. Aimer… des êtres humains, cela c’est le concret. Les idéologies sont dangereuses, les hommes se sont battus durant des millénaires à cause d’elles, c’est la voie de la destruction (les chrétiens l’ont fait, les musulmans… pour sauver leur croyances).


Le connu est semblable à un grain de sable, tout ce que je ne


connais pas, c’est le sable de la terre tout entière »


Plus grande est votre intelligence, et plus grande sera votre confusion. Notre époque est donc celle de la confusion. Nos actes sont conçus par le mental et la logique au lieu de venir du cœur et de l’intuition. Ainsi le faire devient une fuite en avant continuelle sans un moment de répit. Mais la nature, l’univers ne nous ont jamais demandé cette activité frénétique, elles nous invitent simplement à vivre, à être et non à faire.


4-Les solutions face à notre Q.I., notre intellect, nos pensées, notre mental…


Tant que vous vous identifierez au temps et à votre mental vous ne pourrez pas être en paix. Lorsque le mental s’arrête, tout s’arrête, le temps n’existe plus, vous êtes dans l’intemporel. C’est parce que votre mental est en mouvement que vous avez l’impression que tout est en mouvement.


Les pensées surgissent d’elles-mêmes, nous ne les fabriquons pas. Ce n’est pas vous qui les faites, sinon vous pourriez les arrêter. C’est ma pensée ou une pensée ? Le « moi » est une autre pensée, tout est pensée, moi, je, fonde la personne sur « mes pensées » mais ce sont quand même des pensées. Les tensions du corps renforcent aussi nos pensées. Cette pensée ce n’est pas vous qui la créez, elle apparait. Où apparait-elle ? 1Vous croyez qu’elle vous apparait = une autre pensée, 2Non elle surgit, elle apparaît au sein de la Conscience, de la présence. C’est la même chose pour toutes les sensations, les tensions... Nous sommes la Conscience au sein de laquelle apparaît la pensée. Donc 1 Soit il est vu que la pensée apparaît à la Conscience 2 Soit ce n’est pas vu = la création de la personne, du moi, des jeux… soit vous passez votre vie, identifié à un fragment de la personne ou au Tout, à la Conscience. La solution 1 ouverture à une nouvelle compréhension, 2 constatation, c’est ce que vous voyez dans la méditation, les pensées, les sensations, les tensions apparaissent, puis disparaissent toutes seules, 3 Pratiquez, le vivre. Les tensions, les pensées, les sons apparaissent à la Conscience en premier. Voyons combien tout apparaît à la Conscience et que les paroles changent, les pensées changent, les sons changent, pas la Conscience qui, elle, est toujours là. La Conscience est là, tout à fait réelle mais elle n’est pas un objet, une chose. On ne peut pas y réfléchir, la voir, on ne peut que la constater. Il reste donc à l’accueillir inconditionnellement à travers tout ce qui va venir.


« L’humain a créé la poubelle, alors que la nature, non. Ce qui


est naturel et juste se transforme tout seul »


L’outil mental n’est pas bon quand il est utilisé pour paraître une personne séparée. Quand l’action est mue par la croyance d’être séparé, elle n’est pas bonne, pas éthique car sa source vient du désir ou de la peur. Par contre si le mental est au service du cœur, il est uni à l’autre, l’intellect ou l’intuition sont alors des outils pour agir efficacement et universellement. L’action est alors le fruit de la Conscience élargie. Vous avez le choix de la faire ou pas, elle restera juste, non limitée.


Le mental est une étape transitoire dans l’évolution, c’est un instrument pour connaître une partie du monde, il est la cause de la perception relative, de sa paire d’opposés (le bien et le mal). En le dépassant on entre alors dans la vérité où il n’y a ni bien ni mal c’est l’état de non-mental l’instrument de la Conscience.


« Le mental est comme un enfant,


il doit être nourri de manière adéquate


avec de bonnes pensées venant du cœur et de l’amour »


L’être réalisé n’est pas celui qui est sans pensée comme une pierre mais celui qui est libre des pensées. Alors pour diminuer vos pensées et votre mental, taisez-vous, pratiquez le silence. N’essayez pas de comprendre la vie mentalement. Venez dans le moment présent, vivez-le… n’essayez plus de comprendre l’amour, découvrez-le ! Bouddha dit : « De la tête descendez dans votre cœur », vous ne confondrez plus l’attachement et l’amour !


Le mental n’a pas accès à la Création, la vraie Connaissance… universelle… celle où il n’y a personne… alors pacifiez votre mental pour ne dépendre de rien. La vision (l’intuition) ne passe que lorsque votre mental est calme. Voyez vos pensées quand elles arrivent afin de réduire vos attachements jusqu’à peut-être les éradiquer. Le processus négatif du mental commence dès que vous vous intéressez à une pensée, et que vous l’entretenez. Cela créé une chaine de pensées liées les unes aux autres dans lesquelles on s’implique, on coopère… Je vous souhaite de perdre votre personnalité tôt ou tard. Votre conjoint ne doit pas s’en inquiéter, vous deviendrez plus humble (la personnalité = l’égo, l’intellect, le mental). Purifiez vos pensées, vos intentions, vos sentiments, vos émotions, vos actions et vos paroles. La clé de la sérénité, du pur bonheur c’est un mental purifié, détendu, souriant, sans préjugé, simple, ouvert et réceptif. Le piège qui nous guette c’est un mental pollué, instable, partial, sérieux, fermé et tendu. Plus vous êtes concentré sur le divin et plus l’égo, le mental se calme. L’intelligence, c’est de mettre l’intellect en harmonie avec votre cœur, au service du cœur donc de la Conscience. Vos pensées deviendront vos paroles, vos paroles deviendront vos actes puis votre destinée alors ne semez rien, méditez et vous récolterez l’amour.


Le sage dit :


« quand vous posez des questions intellectuelles, je réponds


mais ce sont des pets de chameaux qui restent en l’air »


Etudiez, méditez, vivez = expérimentez la spiritualité, ne faites pas que l’intellectualiser. Quand le détachement survient vous arrêtez de courir après les plaisirs éphémères. A partir de ce moment commence votre effort en vue de contrôler vos sens et votre mental pour dompter vos désirs et vos envies débridées. Lorsque vous pourrez dire : « Je ne sais pas. Tout ce que je sais n’est qu’illusion, tout mon savoir est emprunté, vide ». A l’instant où vous aurez laissé tomber votre savoir, la sagesse naîtra. Tous ceux qui voient sans l’entremise du mental ont la même perception et sont toujours d’accord. Comment mettre fin aux fluctuations du mental ?


« Asseyez-vous calmement et observez votre mental »




Chapitre II


LA DUALITE


La dualité est l’expérience que nous venons faire sur terre, nous, Etre de Lumière à l’origine. En naissant nous entrons dans la matière, dans l’obscurité et nous quittons la conscience, le Tout pour prendre place dans le monde en tant qu’homme ou femme. Durant notre enfance, notre sentiment de séparation va s’intensifier par notre éducation actuelle, ainsi que l’emprunte religieuse. Nous allons apprendre qu’il y a le bien et le mal, le passé et le futur, la gauche et la droite, le socialisme et le capitalisme, les pauvres et les riches… la vie et la mort. Nous découvrons que nous sommes mortels, « damnés » et que Dieu est au-dessus de nous. Nous verrons plus loin aux chapitres « Une vision nouvelle », « La Conscience », « La Sagesse » combien tout cela est une illusion. Et pourtant l’éducation, le plan de conscience humain actuel sur terre et notre mental nous montrent une certaine réalité comme étant la seule. Ce n’est pas uniquement lorsque vous étiez enfant que votre père et votre mère se disputaient, ils se combattent encore dans chacune de vos cellules aujourd’hui. Cette dualité vous fait souffrir, et vous vous ne sentez jamais entier. Comment pouvez-vous être bien si vous n’êtes pas entier ?


« Si tu as tout gagné cela n’augmente pas ce que tu es


et si tu as tout perdu cela ne diminue pas ce que tu es ! »


L’inconscient n’est rien d’autre que la partie rejetée de votre être. Il est possible que l’avenir voit naître une humanité sans inconscient, si nous arrêtons de rejeter une partie de nous-même, l’inconscient disparaîtra. Etre une âme éveillée signifie qu’il n’y a plus de partie rejetée. Cela signifie alors que vous avez absorbé votre totalité, vous avez accepté toutes vos facettes, vous êtes devenu multidimensionnel. Dès qu’on sort de la dualité il n’y a plus de contradiction, le conflit intérieur disparait. On entre alors dans une perception de la vie où tout est complémentarité. On assiste même à une forme d’union intérieure. C’est cela le mariage spirituel, et c’est seulement de ce mariage-là que vous naîtrez… un être entier (Voir chapitre « Couple »).


Si le père (votre côté masculin) et la mère (votre côté féminin) sont en vous mais ne se sont pas rencontrés, s’ils ne sont pas en harmonie, alors la vraie Création n’existe pas en vous. Certes vos parents se sont rencontrés sur le plan extérieur, c’est ainsi que votre corps a été créé. Lorsqu’ils se rencontreront vraiment à l’intérieur de vous, votre véritable être sera né. Vous assisterez à la naissance du Divin en vous, du Christ, du Bouddha… comme vous voulez… Ce sera alors l’unité !


La Création, le Tout, Dieu nous a créé libre. Dans cette liberté, l’opposé est impliqué. Vous pouvez faire le bien si vous le voulez ou le mal si vous le voulez, et ce choix est le vôtre. Dieu nous donne entièrement la possibilité de choisir, c’est là la gloire de l’humain car nous sommes libres. Par contre un rosier, un arbre n’est pas libre, tout ce qui va lui arriver est déjà prédestiné. S’il ne veut pas donner de roses, cela ne marchera pas, les roses au printemps pousseront quand même. Rien ne peut être comparé à la beauté, à la chance qu’un humain a à être sur terre. Nous avons créé ce monde à partir de notre liberté. Cette responsabilité est la nôtre. Si on veut devenir un Bouddha ou un Hitler on le peut. Toutefois en changeant radicalement, en quittant la dualité, nous changeons notre plan de conscience.


Mon mental, mes pensées, mon corps physique, mes tensions, mes stress font que je me crois séparé. Résultat : je me sens supérieur ou inférieur. La souffrance psychologique, le malheur est toujours associé ou lié à une croyance (je suis un homme, une femme, un corps, un être humain). Pour être plus lucide au sujet de vous-même posez-vous les questions : « Qui souffre ? », « Qui suis-je ? », « Suis-je une personne ? », « A qui la souffrance apparaît ? ». Toute notre vie est orientée par des croyances. Et une croyance est toujours limitée dans le temps et dans l’espace, et donc elle est née un jour et prendra fin un certain jour. Alors, toutes les croyances sont des choix que nous avons faits car il n’y a pas de preuve expérimentale de ce que nous sommes : Celui qui entend ces mots en ce moment est limité dans le temps, dans l’espace, est dépendant du corps. Il n’y a pas d’être humain heureux, si nous croyons être un être humain, nous sommes dans le malheur donc 1 voyez que votre misère, votre malheur est associé à la croyance d’être un être humain (= l’identification) et 2 remettez en question cette croyance.


« Nous sommes tous libres du bien ou du mal, mais si l’on


nous imposait la liberté, ce ne serait plus la liberté ! »


Actuellement l’humain est malheureux quand il est habité par de la haine, la possessivité, des sentiments d’infériorité ou de supériorité, de vouloir posséder toujours plus, d’avoir plus de pouvoir… Il vit la séparation religieuse, des partis politiques. Deux dynamiques nous animent continuellement, l’âme désire une chose et le mental une autre. Ce conflit entre l’âme et le mental est la raison fondamentale de tous nos problèmes.


Ce qui est facile à comprendre c’est que nos peurs, notre égo ou la personne, nos familles, notre pays, nos règles, nos lois, notre culture, notre religion et donc nos croyances nous amènent à avoir un avis, des préférences, une opinion, des idées. Cela nous conduit à avoir obligatoirement des jugements, des critiques… et on balancera entre ce que l’on apprécie ou ce que l’on déteste.


Dès que je prends une position, j’entre dans la dualité et les problèmes. Par exemple en politique si je suis du parti du gauche je me crois bon et donc j’estime que tous les autres inscrits dans d’autres partis sont mauvais.


« Il y a une lutte entre 2 loups en nous, l’un est bon et l’autre


est mauvais, qui va gagner… ? Celui que tu nourris ! »


L’animal est complètement dominé par la nature et ses instincts. En revanche il est accordé à l’humain une liberté complète de choix. Cependant, tant qu’il n’est pas libéré de la dualité, il ne peut prétendre être plus qu’un animal. Certains disent même que tant qu’il tuera et mangera des animaux, donc des cellules animales, il se situera sur ce même plan de conscience.


La personne (ou l’égo) pense que chacun est séparé et traite le monde comme il se traite lui-même. La grande partie de la communication tourne autour de jeux de pouvoir où chacun argumente, étaye, défend… ou attaque l’autre s’il est différent. C’est le monde du transfert, des projections. On a l’habitude d’être concentré essentiellement sur soi-même donc il ne peut pratiquement pas y avoir d’échange, d’écoute, d’entente avec l’autre. On est dans un dialogue de sourd qui dure, la plupart du temps, à vie. C’est impressionnant mais c’est notre plan de conscience et vérité actuelle. Vous rendez-vous compte que, dès que vous pensez, vous dites et défendez un avis, vous entretenez la dualité ?. En vivant cette séparation intérieure vous participez à créer des conflits… même à la guerre dans le monde. Nous venons de vivre sur tous les continents, de moins 4000 avant Jésus Christ, à plus 2000, plus de 6000 ans de guerres avec des milliers de morts. C’est impressionnant le pouvoir de la dualité en nous.


Dès qu’il y a la formation d’une entité, un JE, qui se fait dès notre naissance, on entre dans l’univers de la polarité, du couple, du chiffre 2, de la dite « réalité… » qui oscille entre le plaisir et la souffrance.
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